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Jeanne îi’JUc tl l'eucharistie

I e nous étonnons pas des admirables vertus dont 
elle fait preuve au milieu des tamps et sur les 
champs de bataille. Son courage, sa chasteté, 
son horreur du blasphème, sa confiance en 

Dieu, ses lumières surnaturelles sont le fruit de 
ses fréquentes et ferventes communions.

Telle elle fut aux jours de ses triomphes, telle 
nous la retrouvons au cours de son long martyre. 

Voyons Jeanne, au dernier jour de sa vie, comme 
elle fut toujours au cours de son existence : humble villageoise 
guerrière, martyre, elle témoigna constamment d’une angé
lique piété envers la sainte Eucharistie, et d’un ardent désir 
pour la communion.

En cela encore, elle est notre modèle.
O Jeanne, le Souverain Pontife vous élève sur les autels au 

moment même où, par son ordre, les fidèles sont convoqués 
d’une façon plus pressante à U Table Samte. Pie X les ex
horte tous à la communion fréquente et quotidienne et leur 
montrant l’Eucharistie, il leur dit : “ Là est le salut...” parce 
que là est la nourriture substantielle des âmes et la source des 
vertus chrétiennes. Aller à l’Eucharistie, c’est retremper sa 
vie défaillante dans la toute puissance divine ; c’est participer 
aux bienfaits que l’Incarnation du Fils de Dieu a apportés à 
l’humanité.

Vous le saviez, ô douce et pure enfant, ô sainte héroïne de 
notre Lorraine, ô patronne de la France ; et voilà pourquoi, 
dans votre foi naïve mais éclairée, vous nous avez montré à 
tous le chemin de la Table Sainte. Obtenez-nous de Dieu de 
répondre plus fidèlement aux désirs de Notre-Seigneur, d’êtres 
dociles aux exhortations du Saint Père et de fréquenter davan
tage, à votre exemple, le Sacrement de l’Eucharistie.

Puissent les exemples de Jeanne d’Arc, en nous faisant 
vénérer et aimer davantage Notre-Seigneur en son Saint Sa
crement, hâter le retour de ces âges de foi et le salut de la 
France !

t Louis, Evêque de Verdun.


